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Quand la Françafrique conseille Aziz

On savait le Général Mohamed Ould Abdel Aziz entouré d'une pléthore de conseilleurs plus ou moins officieux, mais
tous plus enclins à l'écouter, scrutant la direction de sa pensée  pour lui rendre sa parole et ses idées enrobées de
flagornerie et d'hypocrites ratifications. On le savait, lui, buté et peu disposé d'ailleurs à entendre l'avis de tiers.

Mais ce que peu de gens savent à ce jour, le général écoute bien quelqu'un et agit que sur ses conseils prioritaires. Il
s'agit de Jean-Michel Antana, le Premier Secrétaire de l'Ambassade de France à Nouakchott !

Ce Françafricain bon chic bon genre s'est, paraît-il, intronisé éminence grise du Chef de la junte, qu'il rencontre
plusieurs fois par jour ; il serait, aux dires des milieux avisés de Nouakchott, le vrai artisan de l'entêtement  du
Général à imposer le fait accompli, malgré le rejet intérieur et extérieur de son coup d'Etat. Grâce à ses instances, le
Général Abdel Aziz aurait fini pat se persuader, inévitablement, que la France reconnaitrait le pouvoir issu des
futures élections présidentielles, quel que soit le degré de transparence de celles-ci.

D'un autre côté, les informations qu'il transmet à Paris sur le général, sa popularité, son emprise sur les forces
armées et de sécurité et l'avantage pour Paris de miser sur lui, seraient à l'origine de l'ambiguïté de la position de la
France vis-à-vis de la junte de Nouakchott. L'homme agirait donc tout sur deux fronts, entraînant Ould Abdel Aziz
dans une impasse certaine et la France, son propre pays, sur la pente d'une embarrassante compromission avec un
régime putschiste dont le coup d'Etat ne réussit pas.

Comme quoi, la Françafrique, dans le dossier mauritanien, n'opère pas qu'à Paris.

Djabira S. Sylla
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